
Le défi de 
l'abstraction et 
l'obéissance à 
l'autorité

L'expérience de Milgram : 
Contexte et objectifs

Origine et inspiration de l'expérience

Inspirée par le procès d'Adolf Eichmann en 
1961, qui raviva le débat sur l'obéissance 
aveugle.

Question centrale : Pourquoi des individus 
ordinaires obéissent-ils à des ordres 
contraires à leur morale ?

Objectif : Comprendre si l'autorité peut 
pousser des individus à commettre des 
actes immoraux.

Conception de l'expérience

Deux rôles : un "professeur" (volontaire) et 
un "étudiant" (complice du chercheur).

Simulation d'un test de mémoire où le 
professeur administre des décharges 
électriques en cas d'erreur.

Les décharges électriques étaient fictives, 
mais le professeur l'ignorait.

Structure des décharges électriques

Pupitre avec 30 interrupteurs allant de 15 
volts à 450 volts.

Étiquettes indiquant l'intensité : de 
"secousse légère" à "XXX" (danger extrême).

Les volontaires recevaient une petite 
décharge initiale pour rendre l'expérience 
crédible.

Résultats et observations

Réactions des volontaires

Les volontaires manifestaient des signes de 
stress : transpiration, tremblements, 
hésitations.

Malgré leur malaise, la majorité obéissait 
aux ordres du chercheur en blouse 
blanche.

Les volontaires se tournaient vers l'autorité 
pour demander confirmation ou exprimer 
leurs doutes.

Taux d'obéissance selon les variantes

Contact physique avec l'étudiant : 70 % 
des volontaires refusaient de continuer.

Même pièce sans contact physique : 60 % 
refusaient de poursuivre.

Étudiant dans une pièce séparée mais 
audible : 35 % refusaient de continuer.

Étudiant ni visible ni audible : 65 % allaient 
jusqu'au dernier interrupteur.

Réactions post-expérience

Les volontaires étaient débriefés et 
informés que personne n'avait été blessé.

Certains éprouvaient des remords et un 
sentiment de responsabilité personnelle.

D'autres rejetaient la faute sur les 
chercheurs ou même sur l'étudiant.

Implications éthiques et 
psychologiques

Critiques éthiques de l'expérience

Expérience jugée contraire à l'éthique en 
raison du stress infligé aux participants.

Les volontaires rentraient chez eux avec la 
conscience qu'ils étaient capables de tuer.

Importance du débriefing pour atténuer 
les effets psychologiques négatifs.

Le rôle de l'autorité

Les ordres répétés du chercheur ("Vous 
devez continuer") renforçaient l'obéissance.

Les volontaires se déresponsabilisaient en 
se conformant aux instructions.

L'autorité perçue (blouse blanche, ton 
ferme) jouait un rôle central dans la 
soumission.

Responsabilité morale et individuelle

Ceux qui refusaient de continuer 
invoquaient souvent un impératif moral 
supérieur.

La religion ou une croyance en des valeurs 
universelles influençaient ces décisions.

L'expérience révèle un conflit entre 
obéissance et responsabilité personnelle.

Parallèles avec la société et le 
capitalisme

L'abstraction dans les décisions

L'expérience montre que la distance 
physique et émotionnelle favorise 
l'inhumanité.

Dans les grandes entreprises, les décisions 
sont souvent basées sur des chiffres 
abstraits.

Les conséquences humaines des décisions 
deviennent invisibles, facilitant des choix 
nuisibles.

Exemples dans le monde professionnel

Les dirigeants prennent des décisions qui 
affectent des milliers de personnes sans 
les voir ni les entendre.

Les employés exécutent des ordres sans 
comprendre l'impact réel sur les autres.

L'abstraction numérique (rapports, 
données) déshumanise les relations 
professionnelles.

Le danger de l'abstraction

Plus les individus deviennent abstraits, 
plus il est facile de leur nuire.

L'expérience de Milgram illustre comment 
l'absence de contact direct amplifie 
l'obéissance.

La société moderne doit repenser ses 
systèmes pour réduire cette déconnexion.

Leçons et réflexions

Comprendre l'obéissance

L'expérience de Milgram démontre que 
l'obéissance à l'autorité est profondément 
ancrée.

La majorité des individus peut être 
influencée à agir contre leurs valeurs 
morales.

L'éducation et la sensibilisation sont 
essentielles pour renforcer la 
responsabilité individuelle.

Prévenir les abus d'autorité

Importance de remettre en question les 
ordres contraires à l'éthique.

Encourager une culture de responsabilité 
personnelle dans les organisations.

Réduire l'abstraction dans les processus 
décisionnels pour reconnecter les 
individus.

Réflexion sur l'humanité

L'expérience pose des questions 
fondamentales sur la nature humaine et la 
moralité.

Elle invite à réfléchir sur les mécanismes 
sociaux qui favorisent l'inhumanité.

Le défi est de construire une société où 
l'abstraction ne justifie pas l'indifférence.


